
tur tout let nita. II ne t'acharne pat ta r eax : 11 let 
tae d’un «tn l coop dt croc. Det bravos ielatent. Le 
conibst a doré Tiogt-aix tecondet,

> La Mcondt fournée de ratt ett lâehie dans la 
liee. Parmi taz, t t  troure le gro» aolitair*. O s t  le 
tour du petit latier. qui t'attaque bravement à ca 
dernier, mait 11 a afTalre i  nn ennemi redouUble, qui 
ic  défend avec énergie. Hult,dix secondes s’écoulent,
• t l'on peut déji prévoir que le retriver remportera 
lt  prix — cinquante francs. — car le ratler s'acharne 
sur son adversaire. I l  l'abandonne enfin t t  tne anez 
promptemeat lout Ict autres, mait cetta deuxième 
M ta illt a duré quatre-vingts secoDiet. Hurrak pour 
le retrxter,

> Le public de l ’tndroit a tnivl tontes Iet péripétiet 
dt cette lutte avec l'attention la plu» panionnép. 
Voilà un spectacle qui «  n’adoucit pas les moeurs I >

U n  ta i l le u r ,  habitant ordinairement L « t s ,  il 
i t è  a rré ti inndi : il «st accuse d’avoir derobi, le
2 j»D v ier. nn« montre en argent à une é picièra de 
la rne Ptailippe-lc-Bon.

T o m b o la . —  Voici les résultats He la tombola 
tirée dimanche, chez M . Charles Soet, rne de 
l'A Ionétte : numéros gagnants : 
las _  :7 -  5 3 -  108-318— 208- 303—158-69-805- 
n g  -  311—2 0 -n 0 -£ 5 l-2 l-8 -1 6 (J -2 ? 3  -  345-10C.

Les numéros qui ne seront pas réclamés le 15 dn 
mois de fevrier serout acquis k l'u a v re .

W a t t r e lo s .  —  Il y  a quelques semaines, un 
jenae m ilita ire, originaire de W attrelos et appar- 
Jenant i. nn régim rut ea garnison à Cambrai, dé
serta et v in t se rè fog ier k W attie los.

Son plus jeuae frère vient de rapporter k la 
géudïrm erie ses armes et son équipement.

F ie r s .  —  Jeudi soir, vers dix henres et demie, 
le jeune ErnestBernsrd,rentrantchez Ini,aperçnt 
trois individus qni s'enfuyaient d’un clos attenant 
à sa maison, et où se tronvait ab poulsiller bien 
garni.

I l ponrsuivitlfts fuyards, qui st perdirent mal- 
heurens;ment dans l ’obscurité.

Lejeune homme cria «  au Toleur >, mais ce fut 
en vain.

I l  tiouvk —  d^ns le  p oa îa ilb r  —  deas sscî de 
toile, nae chemisu de femme, nn eale<;ou. et deux 
po'jles.

Les sac3 et les efT<rts étaient :ans doute de.stinés 
à recevoir le  produit du iaroiu que les voleurs 
avaient l ’intention de commettre.

Une m ontre * élé trouvée, lnndi soir.par M. Ca
mille Debruyckèir, demeurant Boulevard de ütrat- 
bourg. On peut la réclamer au bureaa de police.

V e n t î  pub lique de mî^rchandises. — T.» nro- 
chaise veule puoliijue «hI û.xee «u  mordi s’ i  lavii^r 
procbuiD.

Le« qii> llllt a <xpo^e^ devront êtrn >.ni.oijC'<-  ̂ i,
11. Eiîousrù Déclu nai.x. |.«ur Jfl j-udi 16 feviirr 1S8S 
et la rrn‘t’.i- rian» les mx^a ia.« g 'iié -
raux, n e  'W' bnux au p!u» tard le IS dudit moU. 
Ces délais passé* la maichaudise »e ia  rieutreuse- 
Bieot rtfu>èt.

Tou:e uaicbandise qui )<o serait pus livrée 'lans 
les dé.'aU œfni'üor»**. i>fia f«'mell<ment refusée.

Tout lot pour leqn I la Mmi'** de vtnte n'aura pjis 
été tl voyée r »»"  >era iulj>igé d'ollice, nu plks
ofTran»,

S’adresser pnur 'on* rendelgreoie f » , »  Ü. Eciotiard 
Décbei.au;i, 54, i ut> ùc L.lie.

l ’ont terras.ié et la i ont enleTé son porte-monnaie 
oontenant 40 fr. M. L iard  a déposé une plainte, 
mais il ne eonnait pas ses agresseurs qn ’il  croit 
être Belges.

L e  cadarre  de l ’enfant trouTé,dimanche m a-' 
tin , dans nne citerne de la fosse dite des Grandt 
Obaux, prés dn fort de Bsndnes, a été ramené à 
Tonrcaing.

M. le docteur Dtvryn doit ea fa ire l ’autopsie. 
Des recherches actives sont faites ponr trouver le 
coupable.

U n  r é s e r v is t e  dn 43« d « ligne, le sieur Fran
çois Rugier, demenrant ao Pont de Neuville  a été 
arrêté hier par la gendarmerie pour déserti* i .

D e u x  c h e v a u x  attelés i  un camion se sont 
emportées, hier après-midi, rne de l'Hôtel de- 
V ille  ; ils allaient se briser oontre le mur de l ’éta- 
bliiisement Sayart-Parent, qaand le domestique 
qui les conduisait est parvenu à modérer leur al
lure.

D e s  m a lfa it e u r s  ont pénétré dans nne des 
classes de l ’ecole de la Craiz-Rouge,ont fracturé le 
bureau d'un maitre et enlevé six rouleaux de 
monnaie de nn franc et nna boîte de plumes. C’est 
lundi matin, ea ronlant ou vrir son bureau, qne le 
maitre s’est aperçu da vo l, qni a dû it r e  commis 
dimancbe matin.

La polioe, im m idiatem ant prévenn», a ouvert 
une enquête, elle a pu r-cueiliir quelques indices 
qui feront, on l ’espére, découvrir les coupables.

L .es e x p o s it io n s  d e  p i(;e o n s . —  Noas lisons 
dans la Revue colombophile ;

«  L'expasitlon do M. Assemalao a donné ce qu’on 
était «n droit d'en attendre; 55 sujets étaient exposés. 
L'aifluenc* ies amateurs a été considérable ; il en est 
venu de partout.

»  On sait qua U. Assemaine a un j«u  soutenu et ré
gulier. Ses succès remontent à bien loin et 11 a sû 
loujonrs conserver ses positions.

»  Chaque pigeon avait surson étiquette ses états de 
service. C’était mIcuxqu’àRoubaix où cas renseigne
ments faisaient absolumeni défaut.

»  Nous remarquons ; un gros meunier quia rem-

Î iorté graad uombre da prix et UoHt U. Asbtmaiue 
ait b>?auCoup de cas.

»  Une série de jeunes de toute beauté, sur lesquels 
notre ami fonde beaucoup d'espérances et qui pro
viennent d'une pelite femelle (Meutrot) qu'il a payée 
50 francs à M. Clément, de Mouveaux ;

> L'n jeune de ISiO bien constitué qui a fait dar-s ta 
première année 5 priz sur 6 concours avec lea poales 
de 3 et 5 Irancs.

■ Uu magnilique pigeon qui a fait 3 prix dnSjulllet 
au 3 septembre.

»  Un roux magn.fique (dit Oantois) grand nombre 
dc r 'Ix i’> qu’ i Paris ;

»  l.'iio b.'he femelle qui n'a Jamais pondu et qui eat 
noi-ri Iciè.-e hurs ligne.

» Le producteur de toute cette belle collection de 
pigeon» a elé également exposé à rdté d’un de ses 
l l lK ( i i - i ) ; à  (un panier élait attachée une longue 
llola indiquant tes concoars et ses prix remportes.

»  Nou!> |M̂ iivons dire que M. Asstmalna a de beaux 
et bons pigeons. ■

R o n q . —  Le relevé des débits de boi.«i.=ons dressé 
au 1er janTiei-de cette année, accuse 09 cabarets,
1 la f^ , 4 csnt.nes chez les épiciers e t 1 re.-taniaQt, 
.'R lo t i i  105 débits, soit, sur one population de 
OiOl liâbildiiU  donne na débit par 58 habitants.

L fc l ïR E S  S O R T I M E S  â  D O B ÎTS
IttpKiKSKa ALracD Rbbodx.— A V I S G R A T l / I T  

dsa» le Journai de Routaix (OrandB éditiou,} ai 
daat le / t̂tH Jour^tal de R o ^ a  ■».

L is te  é lo c to rà le .-D é la is  de réc lam ation
Nous rappelons aux électeurs que toute de

mande eo inscription ou cn radiation sur la 
liste électorale, doit être form ée avant le
4 février minuit, délai de rigueur.

Les électeurs sont invités à prendre com
munication des listes dont les tableaux sont 
déposés au secrétariat de la luairic depuis le
15 janv ier (Décret rég i. 2 fév . 185;;;. Lcs 
maires sont tenus de les communiquer à tout 
requérant, sans déplacement, sous peine de 
responsabitité personneUe.

' ^ J T O X J Ï ^ O O I I V O

L e  n o u v e a u  C o n d it io n n em en t. —  Aic.«i 
qu’ou l ’a vu par le compte-rendu que bous avons 
dOLQQ au sortir de la séance dn Conseil mntiicif.al 
dc vendredi soir, il  a ete enOn parié da coureau 
Cobditiouneiuent, mais la questioa est iom  d'ètre 
v iioe .

C^t établissemeat si nécessaire àr.otrecotr.merce 
et doat la construction s’impose depuis si long
temps, joue de m albeur; tontes lts  commissions 
chargées d’eu poursuivre l ’etude se sont loujonrs 
troDvées divisées lorsqu’ il s’e^t agi de prendre une 
détision defiaitive.

Dans la seance du 23 février 188C, le  choix dn 
terrain était i  l ’ordre du jon r at les divergences 
d'opinions se n iatifestaient déjà ;

m L& commission nomméa par vous, disait le Maire, 
ayant été consultée, res membies, réduits à tix, par 
suite de la déuiis.'-lon Ue M. Darras. se sont dlvls's, 
trois s ’étant prononcés ponr le terrain Poliet « t  De
lobel, trois pour la terrain Wattel et, â défaut, pour 
celui aes Hospices. La commission de surveillance du 
CoiiUiiionnemsnl, consultée à (on tour, se pkrta^ss 
également ; sur les quatre m em bre présent*, deux 
«>p;nèrent égaiemetit en faveur dn terrain Pollet et 
Delobel. deux autres nour le terrain Wattel, et, i  dé- 
iaut, I our celui des Hospices. »

Quelques jours plus tard le 27 lévrier, après une 
trè? longne disanssion,le Conseil se prononçait par 
18 VOIX pour les terrains Pollet et Uvrthiois, 
eontre 0 voix pour le terraia W atte l « t  2 pour le 
terrain des Hospices.

On aarait pu croire dès lors, qu'après les délais 
nécessités par les formalités, le projet tû t été 
promptement mis i  execntion. Il a ’en est rien 
pouriant ; deux années presqa’entières ss soat 
ecoulèrs depais ce vote du Conseil municipal sans 
que la première briqae du nouveau Conditionue- 
ment ait été placée. D e ^ is  plus d'un an et demi, 
i l  y  a i i  une va lear de 225,0(30 tr. de terrain à peu 
prés improductive, et d'un autra côté lecemmerca 
ïe  plaiat, l'eztensiua toujonis croissante des a f
faires rend l'organisation actuelle desserviecstoat 
i  la it insuffisante. C'ast que la commission de 
surveillauce, divisée lors du cboix du terrain, ne 
sait pas se m ettre d’accord sur l ’adoption des 
plans : plusieurs projels ont déjà été sonmis, et 
tous avaient leurs partisans on leurs adversaires 
«u  nombre égal.

Si nos renseignements sont; exacts, parmi les 
membres de la commission, le* oos se ra llien tà  an 
proiet de conditionnement avec rac.:ordemeBt an 
chemia de fer, d'aatres accnsent leurs préférences 
pour nn preiet sans raccordement, d'autres, enfln, 
u’ iidopteut ni l ’na ni l ’autra des combinaisons.

Da guerre la.cse, le Maire a dû saisir le Conseil 
municipal qai renvoie l ’alfaire devaat la commis
sion prim itivem ent nommés pour étudier cette 
questioa dn nouveau coudilionneiLeut : mais, 
cotnme cette commission est incomplète par suite 
de retraitas volontaires ou forcces, il  tant i l ir e  
dsux nouveaux membres. Le  temps s’cconle, le 
commerce attend et attendra probablement de 
longs mois encore.

Qu’y  faire, d ira -l-cn î A ller droit au but, e ip li-  
q o e r  rrancbejnent la situation e f  prendra il bref 
délai une détermination.

Le terrain choisi n’otfre-t-il pins, maintenant 
qu’il faat passer du projet i  l ’cxécut^on, toutes 
les condition» requises pour nne installation qni 
reponde non lentement aaz besoins da présent 
mais aux prévisions dè l'avenir î  M ieux vaudrait 
l'aven ir en tante sinoérité, errara humanum est, 
et prendre immédiatement des mesures ponrchoi- 
ï i r  ua autre emplacement.

Ou bien est-ce dans l'agencement même oue g it 
la d ilficu lté qui sépare les membres da laccm - 
mi.^sion de surveillance 7 Pourtiaol alors ne pas 
prendre l ’avis de la Chambre de commarce puis
qu 'il s'agit d ’une question technique ‘I

En tont élatde cause i l  est indispensable qa ’ane 
détermination £oit pri^e à brève èchôauce afla de 
taire droit aax  U^itim cs réciamatioos da com- 
» e r c « .

* J).’puû  lonfiUtnpt, à i i i it  M . Ho.ssebroi2cq, la 
qau tion  de la construction d ’ua nouveau coadi- 
tionaemant, «n  remplacement de eelui actuel, dt 
tous pointt intuffisant, n i  k l’ordre du j e u r , , . ,  
Aujourd hui le moment parait arrivé de donner 
une tolution à cttte importante a ffa ire.,. »  E t il y 

( i «  ca la . . .  daux ans I J. P .

V o l  a u d a c ie u x  & la  M a r l iè r e .  —  Dimanche, 
vers 7 bnures du soir, un iudivida s'est intrcduit 
l’ aus la bsacherie dc M. Vandeveide, à la Marlière 
et a enlevé une somme de 40francs enfermée dana 
le comptoir.

Aa moment où il se disposait à partir, Mme 
VanJevelne esl entré». Le voleur se voyaat sur
pris, lui donna un coup dans le bas ventre qui 
etehdit Mme Vandeveide pics du berceau de son 
enfant.

Le coupable de eet od ieox méfait est reità  in 
connu. __________

S 'a d r e s s e r  au bureau du journal, 42, rne des 
Poutrains, pour les foarBltures de bureau et les 
commandes d ’ imprimés de tous genres : lèu s  de 
lettres, factures, memoranduius, bulletios d’en 
vo i, maudiits, circnlaire», regisl/ei sp*cian ï, l i 
vres a soiches, etc. ; programmes el, afrt .'bes de 
concerts, avis de naissance e t de mariage, lettn  s 
de convoi « t  d’obit donnaut droit k l ’ iosei-liou Jan? 
le journal.

L . A i r s i ^ S
Ea venta à la l'b ra irie  du Joumal de Roubaix, 

TABI.F.AU SYNOPTIQUE OES FLCOTtJATIONS DK COL'RS, e""
1887 PB PKiG.NÉ ET DE LA BLOussB, Btteuos-Ayr«s, et
RELEVÉ DES MOLVEMENTS DES CONDITIONS PUnLlQl’ES
des priRfipaux centres industriels du Nord. —  
Prix  : 0.50 c.

D o c te u r s  A r a b e s .  —  Les jeunes Atricains 
que Son Eminence le cardinal Lav igerie  envoie 
étudier i  la Faculté catholique de L ille , pour de
ven ir de précieux auxiliaires de la Religion et de 
rinllnenca française en Tanisie et en A frique, con- 
tiacent à répondre, d iga-m ent, aux espérances 
fondées Eur enx. M M . Felix-Hadonr-Bem-Maba- 
mmed et L in-Abd-El-Kader,Bep-Hinnis, viennent 
de soutenir avec succès devaut l ’E lat, la thèse da 
doctorat.

C'est un magnifique résultat,dont l'honnenr doit 
être partagé eatre les lauiéats africains et les sa
vante prolesseurs, dont üs stiivaient les cours. 
C'est ans.si un puissant encouragement pour le j 
pères missionnaires d ’A lger, les Pères blancs, qui 
les oatadoptèset élevés et peur les généreux catho
liques qui ont donné lenrs sympathies i  celte 
oecvre.

Lli g lorieax saint Hubert, patroa da la v ills  de 
L ille , dont le sanctuaire a abrité si longtemps la 
piété et les études de ces jeunes docteurs, conti
nuera en A frique la protection visib le qu’i l  leur a 
accordée parmi nous et les divers elémeuts da ÿ v i -  
lisation, qui se p.^éparent sens son patronage au
guste, serviront k porter là bas avec le nom chrè- 
liea  ie témoignage des n>mbi'enz bienfaits dont la 
b<jcne v ille  de L ille  (cette Rom e da Nord), selon 
l'expression si juste d'un ém infnt et regrette pré
lat, aime k enrichirgles missions.

Son Eminence, le  cardinal Lav igerie  a choisi les 
meilleurs moyens de gagner à nous, ces colonies 
d 'A frique ea leur envoyant des missionnaires et 
des medecins, qui en pansant gratuitement leurs 
plaies, leur parlent avec aa.our de Dieu et de la 
France I C’est le conseil du Christ à oes disciples :
• Curatt infirmas et docete » .  (Guérisses les ma
lades et enseùjn«s-Us.)

Encore tm» fois honneur à notre Faculté catho
lique à laqaelle Sa Sainteté Léon X III ,  s'intéresse 
si viv^meiit, honneur an génie du cardinal L a v i
gerie, qui a sa Caire de ce.s jeanes africaias, des 
docl eurs par la science, des chrétiens par la fo i et 
des Françaia par le cœur!

A g r e s s io n  s e o tu m e .  —  M. J.-B. L iard , pas
sant, dliuanclie, rer* 7 h. Ii2  dn coir, rue Jes 
Poatn>iii«, A i t i  Mcosta par deux individas qoi

L.a d is t r ib u t io n  d e  m a rd i,  à la  C h a m b re , 
comprend le projet du goavernem enl portant la 
prorogation jasqa ’aa 31 décembre 1892 aux oc
trois urbains et la banlieue de L ille  des sartaxirs 
suivantes : 6 fr. 20 p »r  hectolitre do vin ; 3 fr . par 
hectolitre de cidres; 21 fr , par h fotelitra  d'alcool 
pnr.

Ces surtaxes indipendantes des droits de 4 fr.80,
2 fr. et 24 franos peuvent être perçus à titre  de 
taxe priLCipale sur les mêmes boissons.

L a  s e s s io n  des einm^ns pour l'obleation du 
certificat d'aptitude, des boarses dans les lycées et 
collèges de garçons, s'on vrira le 12 avr il prochain. 
Les inssriptKiBs seront rfçues au secrétariat de la 
préfectaie du lc r  an £5 mars.

L.a S o c ié té  t y p o g ra p h iq u e  l i l l o i s e  a tenu, 
dimanche, son assemblée gènérï.le de fln d ’annee. 
Le oom pt) renda du secrétaire a été fo  t  applau
di. De 00 document, 11 ressort qua le nombre des 
membres honoraire» est de 66 ; eelui des membres 
participants de 296, et celui de.<< retraités d e 31. 
Le capital s'elève A plus de 146,000 fr.

M . D .nel, président, a tait savoir à l'assemblée 
q a e  l e  p r o d u i t  D « t  d e  l a  r e p r é s e n ta t io D  d o B c è e
les Français atteindrait près de 4,OUO fr. qui iront 
grossir le fonds de retraite».

I l a été procédé k l'élection de la commlssioa 
administrative. Tous les anciens membres ont été 
réélus à la presque unanimité : le président poar 
cinq ans, le médecin ponr trois ans. at les autres 
fonctionnaires pour l'année 1888. Voici la com po
sition du bureaa :

Président : M. Léonard Danel; médecin : M .le doc
teur Castlaux ; vlca-présid«nt : M. Adolpha Lecreux: 
secrétaire : M. Ferdinand Doponchella; aecrétaire- 
adjolut M. Français P iens: trésorier : M. Julet 
Cappa; trésorier adjoint : M, Charlet Sambaere ; M-

blio bécaire-arcbiviste : M. Emile Oabellet; écono
me ; MU. Henri Cappa, Françoit Daeaekladt. Adrien 
Lamory, Edoaard Lutun. Alfred Morin, Alexandre 
Obrv; vériflcateurt ; MM. Hector Decottignies. Henri 
TvUhaet, Désiré Malfait, Déairé Prévost, Camille 
Robbe.

Avant de se .«éparer, l'assemblée a voté nae 
adresse d* félicitations à M. Clarelle, administra
teur du Theàtre-Français, récemment élu mem
bre de l ’Académie française.

L e  t r a in  d e  P a r is ,  qui doit a rriver àLilla , k
10 h. 40 du soir, a sobi hiar nn retard de près 
d'nne heura et demie, par suite d'un acciJent sur
venu an fourgon de marchandise près de Lon- 
gau.

C » fourgon a déraillé. I l  fa lla it attendre l ’arri
vée d’une macbine supplémentaire pour déblayer 
la voie et opérer le transbordement des cohs. 11 
n 'y  a pas eu d ’accidents de personae.

M o r t  d e  fa im  e t  d e  fr o id ,  —  Hier, k L ille , 
nn individu dout on n'a pa établir l'identité ast 
mort de faim  et de froid.

L ’inconnu paraissait àgà de 35 ans eaviron ; il 
s 'était affaissé sur an bane de Débarcadère de la 
Gare, qi .nd l ’agent Laroche fu t prévenu par p lu
sieurs voyageurs. Pendant qa'on le condaisait au 
poste cat homme s’évanoïiit et il  fa lla it requérir 
une voiture.

Voyant l'état dans leqael il  se trouvait, on ia  
conduisit à l ’Hôpital Saint-Sauvenr, mais ce n'é
tait plus qu’uu cadavre. Il ava it expire durant le 
tra.iet.

L E S  F I L S  D E  B E L G E S
Nons apprenons que M . Auspach-Paissant, 

membre de la Cbambre des Reprèsentaiïts de Sel- 
gique, v ifn t  de distribuer son rapport présenté aa 
nom de la comm’ssion spéciale chargée d’examiner 
les qaestions de Droit international eatre laFrance 
et la Belgiqae.

Ce rapport demaude l'approbation delaConven- 
tioa cooclue le 5 ja ille t 1879 entre la F f»n ce  e l  la 
Belgique pour mettra fln aax d ilficaltés résaltaat 
de l’application des lois qui règlent le s jrv ice  m i
lita ire dans les deux pays.

Cette conventicn de 1879 n 'avait pn jusqu'ici 
recevoir soa efTet, psras qu'à la suite de certaines 
hésitations ju rid iqu ' t existant an sein de la com 
mission, lts  ct ambres belges n'avaient jamais 
étéj appelées à la ratifier. Puisque ce rap,)ort 
a été adopti à l'unanim ité par la commissioB, 
neus avons tout lieu ds croire que dans nn très 
b re f délai, la convention sera definitiveiaent ad
mise par te pays voisin.

Cette convention internationale stipule notam
ment qne les denx pays s'interdisont de faire 
porter les armes aax jeunes gens dont Ja natio
nalité dclln itive dépend d’une option qa ’ils peu
veat faire a lenr m ajorité, avant qu’ils aient 
atteint l'âge où cette option leur est per a is e  par 
la loi.

C'est à la suite de la campagne menée rigoureu- 
semeat par M. Eugène Roche, avocat, qui s'est 
beaucoup occapé de cette question de nationalité 
qtfte les Chambres Belges oat nommé uns nouvell‘3 
commission spéciale et que les choses vont aboa
tir .

--------------------------♦  --------------------

Tribunal de Commerce de Roubaix
Audience du 30 janvier 1S87 

Présidence da M. LâoN M otte. 
Ei’ e n p c a r la t r c m u i i t  tle ti>% eoa ina .i«.9a .iaces  

U »  t l o t i e s
Une demande d'admission au passif de U  fa lllile 

M .. . .  A sm«né la discustilou tur uu point de droit 
qu'il ent boa dfe «ifroalcr.

M. t f . . .  produit, à l'appui de sa demande d'admis
sion poiir le montant d’ una créance qu’il a contre la 
failli, une reconoftiisance de datte d jnt la formalité 
d ’enregistremout a été rempli* quelques jours avant 
la déclaratioa do faillite.

Le syndic repousse la demande:il invoqua l ’articla 
1328 du Code civil aux termes duquel « Las actes sous 
seing privé n'out da date contra les tinrs qua du jour 
où ils ont été e rrtg ls trés ... • et 11 ajouta que l ’enre- 
gislremcnt de la reconnaissance de dette ayant été 
«ITectuè à une date suspecte, qaatra jours avant la 
faillite, cct acte no paut avoir d ’elTet pour 1a masse 
créanelére, les tiers dant l'espece.

Le tribunal a mit la c^use en délibéré.

TRIBUNAL CIVIL OE LILLE
Audience du 30 janvier iSS8  

Présidence de M. P a ren tt, vica-préaideat.
«  C E .'V T itA .L .E  »

Dans son audience d U ier, le tribnnai civil 
da Lille a eu à juger uu procès intéressant ua graod 
nombre de nos concitoyens, assurés â 1a S jcieié la 
Centrale.

Par un traité en date du 11 août 1882, la Centrale 
céda à une xutre Compagnie d'assurances la 7î«#i)a- 
ratisn, les primes exigib e i à partir du le r  septem
bre 18S2 à la charge pour la Réparation de suppor
ter tous Its sinistres qui pouriaiont se produire à 
partir de cctte époque.

11 était en outre stipulé expressément que catte 
cei'Slon dts primes ne roncernait que le psrtefeullle 
de province, la Centrale ss réservant complètement 
le portefeuille d* ParU.

Un cerlain nombre d'assurés de la Centrale, se ba
sant sur le traité du 11 aoûl 1882, refusèrent d< payer 
les primas qui leur furent réclamées : d'après eux, en 
effet, il y  avait eu ceision complète et entière du por
tefeuille et suppression de la Cie la Centrale.

Cette dernière assigna un des récalcitrants et par 
Jugement en date du le r  juillet 1887, M. le juge ds

Î iaix du canton Sud-Est condamnait l ’a.ssure a payer 
es primes et les frais. E.ttre autres motifs, lo juge
ment disait qu'un* cession qui sa limite aux risque» 

tt  aux primes st confond avec la réassurance, e i na 
peut dès lors entraiaer la suppreasioa su la nalllté 
de la Compagnie.

Appel fut iatsrjeté devant le tribunal civil de L ille

3 ui, coDllrmant purement et simplement les motifs 
us premiers jnges, a donné gain de cause à la Cen
trale.

Dans la mêmeaujience, la tribuaal jugeant correc» 
tlounclleinanl a tu a réprimer uu de ces f>lts qui se 
produiteat si souvent depuis que'que tempx.

Il y  a huit Jours, 1« sieur Désiré Lfbleu comparais
sait devast le tribunal comme prévenu de vagabon
dage et de bris de clôtura. Ses répanses fureat si in
cohérentes qae la tribanal crut devoir remettre l'af
faire afln de falra examiner l ’état mental de ce 
malhaaraux. Le médecin commit ayant conclu à nne 
responsabilité pleine et antièra da l'individu soamis 
à tou examen, Lebleu revenoit aujourd'hui devant le 
tribanal.

«  Vons eiat tous de la canaille, a'écrie-t-il, les ju 
ges qui veuient faire paster un bomme ponr fou
alors qu'il ne l'est paa sout de la crapule, dat » .......
d e s p .. . »  et autre» aménités du même genre.

— Voyons, Leblen, lui fait obaerver M.le président, 
a ’empirez pas votre situation, vous vous exposez à 
une peine sévére. Regrettez-vous ce qua vou» venez 
da dire ?

Lebleu persistant â outrager les magistrats, la tri
bunal le condamna pour ce fait à 2 ans da prisoa at 
pour le vagabondage à 3 mois, uaitkb  lbsb:.

D u n k e rq u e . —  En mer. —  On a eecere à la 
mém'iire, la perte de la grëlette françaisa 1*̂ 4m i
ra i l'Uermite, capitaine Bernard du port de Duo- 
kerqae, qui, avai:cé ponr la pèche de l  i morue ea 
Irlande, a été coulé en sortant du port de Di'Clîer- 
qne par le steamer anglais Ram a.ini qui avait 
quitté Dunkerque pour Rotterdam.

La  Cour de Londres v iea t d'exam iacr cette af
faire; il fn  rrÿulle des blàme.t pour les d< nx capi- 
taiaes; le Rausanni a en ontre été condamné à 
payer les frais üu procédure.

—  La mutinerie à bord du trois-mâts anglais 
A n n ii-3 1 -ia ic  en rade de Dunkerque. —  Ce na
v ire  a opéré son entrée aa bassin à midi. C'est seu
lement ce matin, que le capitaine »  pu se rendre 
à bord de son navire, avec le remorqueur Juliette 
Marie qui a rentré lo trois-mâts au port.

A rr ivé  k bord, le capitaine apprit de son second 
que selon les ordres qn’ il  l o i  avaient deuné, du
rant son absence, il avait ordonné à l'équipaga de 
déverguer les perroquets, ce »  quoi donje d’entre 
eax se refui^èrent catégoriquement.

A vec une énergie peu commune, le  second me
naça ces 12 insubordonnés de na leur donner ponr 
toute noorrilare que da pain et de l'ean jasan ’aa 
moment où ils ezécateraient le  travail commandé- 
ils acceptèrent cetta v ie  pendant 36 henres, ati 
bout desquelles ils sa m irent aa travail.

Ces 12 matelots comme nous l’avoüs déjà dit 
auront à répondre devant le tribasal maritime, dé 
leur mauvaise conduite. ^  1 ^ •

—  A u port, - r  Cet après-midi, est entre au p o rt 
le  Eoaveau La(e>u de la Compagnie des C hargen t 
Réunis, le Cordoia, venant d'accomplir sonore , 
m ier voyage de la Plata à Dunkerque. 0 «  magni
fique steamer est porteur da 2,400 balles laine 
ponr Dankerqae « t  de diverses muchandists.

â S H L . C 3 - X < 2 X J S

llooscron . —  Concert du Casino. —  Dteidi- 
ment le» paavres de Mouscron ont ea i  se félici
ter de lajouraée de Dimanche. Après le cencert 
du Carde, dont noas avons parlé uier, la société 
chorale de Mouscran,à son tour,offrait à ^  mem
bres protecteurs et honoraires, un concert au pro
fit des pauvres de la viüe. Plusieurs artistes et 
\' Union det Travailleur» de Roubaix, dont on con
nait le mérite, avaient prêté leur bienveillant oon- 
TAurs à cette œuvre de bienfaisance.

Le choeoT»i'“ Terre a élè bien enlevé par U  so
ciété chorale da Mosscron.

M. Moaniez,daBS U  premier jo u r  d*

mérités du nombrenx auditoire.
Mme Sion-Desohamps, aqui on a a 

les applaudissements, a bien 
Ranson dc lia i, de Meyerbcir et a 
sortir l’idee puissante et dramatique du Quen 
Ditrtoart, de Gevaert. i. -Ha

M. Paternoster, dans la 
Caprice hongrois a iDontré une supériorité qui lu 
»  valu le plus brillant succès. ,

La verve et le brio da M. nx
nlai«îEc1, fla et spirituel, a dendé ses nombreux 
auditeur» et s'est montra à la fois, bon cbantenr

' ‘ S ' S W S - ,  d «n .
tions d’accompagnatrice, a eu sa f|te.

Un bal des plus animes.qni a termiai cette leie, 
S’est prolongé bien avant dans la soirée.

M  Eugène Lefebvre  le propriétaire *> 1 *  
Graude Maisoa da blanc à Bruxelles, dont nous 
avons aonoBCi la mort,a iait en Belgique 
emTloy^s et les pauvres ce que Mme Boucicaat a

Comme eUe*flls deses œuvres, ilcier ses modestes collaboratenrs etles bienfaits don

l ’iütelliffôBce trava il. . Ha
Entre Uaus U  carrière fa ré-

16 »a « sa précoce énergie lui valat bientot la ré 
pulaUÔnde^robité, et de capacité qui
u'a jamais r e ç »  Va moindre atteiate. Ia

bientôt’àla tè'e d'entreprises se chiffrant
lions qui lui v a lu r e n t  one iaflaence prépOTdmnte
Hanc’lM industries linière et cotonniore. Mu par ce

« ï -  32 ‘œ Æ r : » '  -

homme public, il fatlab^ieux et hon-

Son testament est la couronnement de cetU

®*fs^ram7lô?és*S sommeconsidèrable
aux pau “ L  ^e Brufelles il lègue nne rente et 
dote plnsieurs commnues d hospices. «..543

De pareils exemples ne sauraient êlre passes

®°irfant”hoDorer la mémoira de ces
n,.i irsTaillentau bien-etre national en employant 
."“r to ru u e "  nquise parle Iravail à ^compenser
le  d é v o u e m e n t  et à soulager 1 infortune.

nruircs — M. Julien de Clercq, repré^nUnt 
de^’arrondissement de Brnges est mort, diman-

“‘'cou rtra l -  On vient d’arrêtor 4 ,Co"rtMi

leurs palrous. . c - t
Réunion socialiste à Molenbeeck-Saint- 

Jean - -  socialistes de celte 
ci iêd . lutter avec énergie Piocha*-*®

r  s . . , . * .  * -

■“ p S . ”  s ï “ .‘r r " p .™ >  s ' s
conseiller cummuna , prirent ] »

température.
Affreux accident à Broxcllea. -  La on- 

de ia eare du Nord traversait dimsnehe

S S S E S H i
l’ouvrier tnt renversé par la machine at anrense

“ l"*  marn^reux avait les deux jambes et le bras 
droit coupés.

Crime à  Courcelles. —  Samedi *
tronvé à l’extrémité delà commune de Coarcalles 
daus un eetit bois de sapins, le cadavred un inili- 
vidu à qui on avait l o g é  une balle de revolvsr 
dans la tét». Lo corps n a pas Urde à eue

®°Lv“aanète qni a eu lieu k la suite de cette dé-
coUerira  permis d’établir d'une laçon presque 
^értline qn'on se trouve «  “ ’S !
épouvantable. La victime ‘“ J»*'* ^
Marohe avec sa mère veuve et sa j,2 du

Tuidi il oailta le puits n 3, vers 7 n. uu 
sof;, i l ’élaU porteur Ju n»o«U°t quinzaine
et desa montre qm lui ont été enJsvèes,

A n vers —  L e  iûnruali'BsccM.» d'Anvtw, re
la tée  bruit d'après lequel, soit par suite du re- 
tt^d apporté dans l’exécnîion des travaux, £Oit 
par d'antres causes, l'oHvertnra dn grand tob- 
Lars, de Bruxelles subira an ajournement d «n  
m  lis. _

~ C a U « . o  T o a r c o l n »
de> S9 et SO Janvier iS S »

Marie. PubOealions ds marioffêt DenlB BecoorctUe, 
80 ans, tiiserand, Marie Lcpoatre, SOass, bobineuse. ^  
Désiré Delcreix, 84 ans, cabaretier, et Hélène Spnet. 81 
ans, sans prolestion. — Juhs Delcroix, tS aos  ̂maçon et

DESIONATION

DSt CA1F8BS

Toucoing, f j . x ' ; * : : ;
B!anc-Seau.................
Ralluin .....................
Linsell«3.....................
Roncq.........................
Bondues.....................
Boastiecqaes..............
Neuville.....................
Uouveau ....................

Totaux. . . . .

26.2^ 
«0 91S 
2.3u0 
«.WS 

16.470 
9*i7 
610 
6Î8 

3 9^ 
800 

7  ̂016

187 • 
2 709 43 
6.373 4T 
6.133 7d 
2 430 94 
4 «34 55

Adminfstratears du mois de janrier 18S8 : A To»ir. 
coiDC, MM. Dubamei-ijujardin, G. lombard. Fidèle 
Carette et Jnles reTienn^. — Au Blanc-S^o, M. D. 
chctem. — A Hallain, M. L. Odon. A Unselles, M. H. 
Dua ortier.— A Roccq, M. L. Dccottiraes. A Bondn^ 
M.0elefOiterie.A BoasbecqnevM. Dallt'-Leronx A NeuTille, 
M, A. Dewitte. A Mouveaux; M. J.-B. Lepers.

O rdre de ser^ ic^  de la  Caisse-M ère

Dimanche 
de 9 h. 1|2 a midi

Luodi
de5 h. aeb.U *

d e tb . lit  « l l b .

de 5 h. à 9 h. 3|4

a partir dc 11 b. Igi

a partir d* < heure»

Les demandes <le remboursements et le règlement des 
livrets se font peniant toute la durée dea séances.

Bureaux a la Mairie, porte a dreite du perron da l'Hôtel 
deville. Lt Caittitr, A. FaiLLats

KTâT-arvlL ROUBAIX. ~ Oteimratitmt dt natttman 
du SO Janvier. — Oustave Koulon, rue des arts, S6. — Au- 
gustine peraiddeleir, rue de la Lya, eour Destailleur, â.— 
Edmond Oyttendacle, rue de la limite, 5. — Bonaven- 
ture et Cétar OeKdbert, jumeaox, rne de CharIerpagor,67.
— Céline H*lin, rue de I.aBDoy, fort Despre^. *. — Qsca, 
'Willemla. rne ds la Barbe d’Or,̂  coar âossea. S. -  Aona 
Walgraef, rue Wagram Keme < epers, rue de Tour
coing, 154 —  Désire Boucau, rue du Pontenoy, oour Mo
reau. W. — Léontine Wonter», roedn yort, tt. —imu- 
Dutoit, H6t«l-Di.n. — Achille blomm', JiA»*’ '  -.vU 
Maurice Lemaltre, me de Mouveaux. * ' — 
Pierre segsrd. t l  ans, fabri*’ ' " ' ' — ifaritges. — 
Pierre, *0, et Julia o f c -  — « de cbapeanz, me Saint- 
rue r»t!cre»r:;k. • _  sans profession,

-  Hortense r . r d ' <'•*So — sôSkia b ÎSî  «an» proftsaion, Grande-Rue,
Æuî ant.*^ménagère, teuüer du

®"*** I.ecomte, 10 mois, rue tfe 
t o S ^ i^ r a e  nil ï .  — Ore*«»ens, présenté
m pülenhi^îw ï A P*'* «  — Mélanie Vande-meu len broucke, «  ans, ménagère, IKtel-Dieu.

^^^laratitot dt nmittanett du t »  a » 
O oiA têT^ .T . l 'o e i’ finfer. — Palaayra

uJî X ! ~  Alphonse Vanvryngcne, Place. — Benri
— alpbense Moulard, Cretinler.

-  Charles Fireo,'Sartel. 1  
******* “  « « • r i  Tonneau, Labou- 

iw îfi'S .’ ®»»<:beBain. -  Jeai Qaatelain. Bat-
chemin. -  Alfred F « « vt«1s, Sw M . -  Myrte Duboia, lla-

Darthoo,S4 ans, ménagère. — Moïse Boitel, M ans, tisse
rand, et Flore Malfait, t l  ans, tisserande. — Mariages.— 
Henri FaTorelle, «S ans, domestique, et Elise Salembier, 
t l  ans, tieseraade. — Jean-Badtiste CarUer, 12 ans, appré- 
tenr, et Jaliette Lefebvre, «S ans, tisserande. — Louis 
Defrcnnet, 24 ans, tisserand et Lvdie Dnbo'.s, tS ans. tis- 
serande. — Jean Baptiste Uerniinet. *5 ans, apprêt«ur, ct 
Maria Beascart, t l  ans, tisserande. — Déelaraiimu dedécH 
du i »  tu ta Jtnvitr. — Cbarlei Loncke, 50 ans »  mois, 
charpentier, Saint-Liévin — Angèle Nuttin. 1 an 10 mois, 
Sartel. — Elise Duthoit, 1 an, Sainte-Marguerite. — Sido
nie Hancq, 35 ans 11 mois, ménagère, rue saint Jo«<>ph — 
Pidele Hespel. 7t ans 1 mois, sant profession, Vieille-Place
— Flore Délaissez, 1» ans 10 mois, coutorière, Breuil.

CROIX. — DéclaratiofU dt naimmeet du tia u  t9Jan
vier — Snzanne Quesnoii, me de Lille — Constant Bra- 
q >e, roe de la Mackellerie. — Marie Carlier, me des 
ogiers. — Oermain Vanhaume, rae de B.ipaume. — Vic
tor Leclerrq, ruedu Nord. — Richard Plamont, rue Verte
— JalesGbe7 sen,raedesOgiers. — Marie Dedeurwaeder, 
me Basse. — Margnerite Lefebvre, me Verte — Femand 
Cbotiean, rue de Lille — Adolph' Roy, rue saint-Jaeqaes.
— Elisa Risseün, rae Verte. — Léon Hermans, raede la 
Mack'llerie. — Pierre Blomme, rue de Liil». — Jeanne 
DhallQin, me de BeUort. — Fernaad Degraeve, raede 
Rsubaix. —Publicatims de mariagett. — Isidore Vander- 
stichele, 31 ans. boucher, et Romanie Vandenbroncke, 35 
ans, sans profession, a Kemmel, Belgique — Victar De- 
frrnne. ^  ans, cordonnier, et Adronie £ggermont, 23 ans, 
servan'i«, à Wrsquehal. — Eagéne Legt r̂, 24 ans, institu
teur adjoint, et Mathilde Wante. t l  ans, sins protession. 
a Roubaix — Paul Uoorem n. 28 aus, boulang-r, et Adol
phine LepUt, tOans, sans profession. — Jules Decchacht, 
journalier, a Bruges, et victorine Obyoot, dentellière a 
oroix. — Uariaget. — Jules Spriet, «7 ans, rentrenr, a 
Roabaix, et Paimyre Leroux, tê ans, bobinense, à Croix. 
Augnstin Dernonc.ur, 3J ans, teinturier, à Klers, «t Ro
sine Destombet, 46 ans, journalière, a Croix. — Dietara- 
liotu de décèt du ie  au t9Ja. vier. — Oacar Carette, *0 ans 
10 mois, me de Lille — Leclercq, présenté sans vic. — 
Léontine Prouvoat, 31 ans, me de Wasquehal.

TOOXOOIKO. — Déclarationt de ntit..aHeet du t »  Jan
vier. — Pauline Delmasure, rùe du Moulln-Fa«;ot -^Léon 
tine Gaemvnck. rue Fin de la Guerre. — Claire Duba
mel. ruede la Cloche. — charlotte Dassonville, me du 
Tilleul. — Julienne Favier, rue Tossée — Du S9.— Louis 
Dervaux, rue des Parvenus. — Marceau Strabbe, sentier 
de Roncq — Madeleine Desrousseaax Croix-Rouge. — 
Joséphine Bossut, rne de la Latte. — Gabriella Gon», rue 
de Wattrelos. — Du 30. — Jo.eph Drarz. blanche Porte. 
Déelaratimt de iééès du£S.— Jules Conroubl>‘, 11 mois

prolession, chemin de la Potence, — Kmile Fiament, 23 
ans U mois, tisserand, hôpital civil. — ITenri Delesalle, 
69 ans. san3 profestion, hospic} trénéral. —DuS9. — Hu
bert Taupe, >! mois ï5 jours, rue d’Anvers. — Rosine 1^- 
poutre, 14 ans 3 mois, Croix-Uouge. — Henri Piat, * jours 
rue du Clocher. — Du SO. — Blanche Catry, 1 mois, rue 
dn But. — J.-B. Rousseau, S< ans, messager, Hallot. — 
Félicie Weeni, 1 an 7 mois, rue de la Dimu.

B O S  D U E S . — Deelaratitnt dt naitstnces du SSau S »  
Janvier. — Aiphonce Soenen, au Viont. — J<:;anne Marceau, 
la (juenneville.— Marie Christiaens, au Mont —Alphonse 
Croire., an Jambon.— Mari- Six, raedu Bosqulel.—Emile 
Meurillon, chemin des Cordonniers.

KBVriLLB-BN-FBRRAIN — BéeZaraiitnt dt wiiuall- 
eet du 16 au S9 Janvier — Ernest Vervacke, au Berquier.
— Marie Dczyn, au Bailly. — Victor Becker, Vieille-Motte
— Gustave Hanssens, Berquier. — Victor Rœlene, Ris- 
qnons-Tout. — Marie Verheist, Durmont — Angéle Cal
lens, Berquier. — Déclarations ee décH. — L^ocadi-* 
Ghesquière, 57ansi mois. Place. — Amand Byttebier, CS 
ans. au Berquier. — Panl Coone, IS joars, chemia des 
Forts.

£ o Q v o i s  ( n B è b r e s  è .  O M l s

Los .amis et connaissances de la lamlUa UAZURE- 
CARRE qni. par oubli, n’anraient oaa re«n dc lettre île 
fairo-iart da déeét de Dame Hortense-Emilie CARRE, 
déo-di a a Roabaix, le 30 janvier 1S£8 dans ea 4Ie année, 
administrée des Sacrements de notre mère la Sainte- 
Eglise, aent priét de considérer le prés-’nt avit comme en 
tenant lien et de hien vouloir aw'-iter a la Mesre de 
convoi, qui sera célébrée le mercredi ler rvrier, à 9 heu
res, ̂ t aul Convoi et Service solennels, qui auront lien 
le jeudi S dudit mois, a 9 heure» 1|2. en réélit» Saint- 
Martin, a Koubaix. Les Vigiles seront chantées le mer- 
cr U 1er, a 4 beares 1|4. — L ’assemblée a la maison 
iportuaire, Grande-Rue. M.

1^8 «mis et connai«Kfiices de la famille DELFOSSr- 
CLARISSE qai, »ar oubli, n’auraient pas re^u «le lettre 
d* faire part dn décè» de Mademoiselle Marie-Cécile DEt,- 
FOSSE, décédée à Tourcoing HIanc-Seau), le 3') janvier 
1888 dans sa 23e année, administrée des Sacrements de 
notre mère la Sainte-Eglise, wn( priéa de considérer le 
présent avis cemme en tenant lien et de U e» vaaloir 
aasister aux Convoi et Servioe solennels, qni anront 
lien I» jeudi 2 février, a 9 henret, en is"8lise Salot-Eloi 
(BIaac-.-ieaii). — L’assemblée à la maison mortuaire, 69, 
me du Fresnoy, préa du pont du Fresaoy.

m  Ohit ■«oleiinel du mois «era célébré en l’église 
Sain'e-Elisab tn, a Roabaix, le mercredi ler février i$F8 
a dix heore», pour le repo» de l’ame de Damé 
Péifigie-Josepb LIAGRE, v- u*e de M. Cyrille BOYAVAL, 
décédée A Rouhaix, le 11 janvier 1888, dans sa 6Je année, 
administrée des Sacrements de notre mère la Sainte-
> glise Des obits aeront ctlébréa en la même égliee ; ven
dredi 8 f vrier, a 7 henra» li«, obit d« la Canfrériedu 
Sacré-Cflpa'i 4 8 bruraa. Obit de la Confèrence dea Dames 
de Sain -Vincent Je Pau : samedi 4, à 7 heures, obit de 
la fonfreriede Notre-Dame des Victoires; a 7 heures l i ;  
obit de la Confrérie de Notre-Darn; du Saint-Suffraze- 
marii 7, à 7 beures, obit do !a Conf'-*rie de Notre Dame 
de la Bonne Mort; & 7 heures IjJ, *bit U Cool.-ériedu 
Saint-Sacrement. Le* persauuu* qm. par oubli, n'auraient

Sas reçu de lettre de fairo-part, sont n.-i*Q« de consi- 
6rer le ,irésopt avis comme en tenant lieu.
ün o i'il Foienoel du mois aera célébré cn l’églire 

do Saoré CiTur, à Roul>aii, le merortdi 1er lévrier i*88 
a »  heures 1|2, pour le re l'os do l’a me de Dame Marie- 
Franç-'ise POLLET, veuro de M. François SCREPEL, 
décédée a Rouliaix, le *9 décembre lS»i7. dans sa 75e 
année, administrée des Sacrements de notre mWre la Ste- 
Eg ise. — Les personnes qni, par oubü. n'aaraient pas 
re p  de lettre de faire-part priéea dt considérer le 
pr-fcaont nT»ir,<vniT>e »T> teajiiit

T E R R I B L E  H IV E R  A U X  É T A T S - U N I S
Une horrible tepjpératura désola depais quel

ques jours la région du nord-onest américain.
Les nouvelles qni en arrivent d » jon r en jour 

sont tontes plus désolantes les ancs qna les autres. 
Dans la senle journée dn 12 janvier, on a constaté 
que ptus de UO per.soanes sont œ o.tes g îlées dans 
des circonstances particulièrement atroces.

L ’èpouva^table i i i j ia r d  —  c'est aiusi qa ’on ap
pelle les ouragans de neige, q o i sont de véritables 
simouns glacés —  a fonda sans préven ir sar la 
territoire de Dakota, le mercredi 11 janvier.

A a  lever du soleil, toat éta it ioie et soarire —  
d 'h iver, bien entendu —  sous la oiel du Dakota. 
L ’a ir était aussi par, le firmament aassi brillant 
qu eda  cristal. L 'horiion  était net de tont nua^e; 
le  vent soufflait du snd, tiède et presque canes- 
sant, et bien avant qne le soleil fnt au m ilieu de 
saconrsa, il s'était pro.init nn déj^ l dont les fer
miers s'empressèrent de proflter ponr quitter leurs 
demeures et :e  rendre dans les petites villes  avoi- 
sinant^s, où les appelaient det intérêts divers.

Tont k conp, vers m idi, an v i t  nn gros nuage 
noir rasar l ’hofiion , aax environs de StolofT, pnis 
g’éttbdre comme une large e t sombre nappe de 
l'Ouest au Nord.

D'abord, on y  flt peu attention; mais uae haare 
s’éta it à peine écoulée, qae le  petit naage s’ètait 
fa it monstrueux et recouvrait tout le cial d’ua 
vo ile  épais de deuil. La  neige commença alors à 
tomber, fine, épaisse, aveuglante; pnis le vent se 
leva, fa rieax , ot ooramenca à balayer la contrée à 
l ’instar d’nn oyolone. C 'était le blizzard, le tueur 
d’hommes, de femmes et d'enfantsi

Ûa même tamps, le mercare fit ane effroyable 
chuta, et de 3“ centigrades au-dessns de léro , 
tomba, sar les cinq heures du soir, à 35* au- 
dessous. Et l »  vent redoablait de la r ie  ; la neige 
tom bait en nappes épaisses, n a is  bcisaes, réduites 
ea nne poussière ia9a:tésiffiale et glacée qa i coape 
la resp irïtioa  k toota créature et la coadamne 
saqs rémission à la salT'catioa e t i  la  mort. M al
heur à qa i se trouvait alors dans la plaiae I A  
quarante nas, voas n’eassiez pas vu an éléphant ; 
à six pieds de distance, voas ne pouviex entendre 
la vo ix  d’un de vos semblabUs, tant le  m ugisse
ment du blisxard r«mplis.<ait de son vacarme l ’air 
chargé de neige et d « gla<}oas.

Toutes les lissas de ehenios de fer da Dakota, 
da Miapesota et de l’lowa, du Nebraska et du Wis- 
eoBsl», —  snr un parcours de c -̂ntaines da milles,
— furent bloquées en moins de quelques beare.«; 
les poteaux da télégraphe jonchèrent la plaine, et 
da 11 au 13, on ne pnt rien voir, rien ealendrr, 
rien savoir des hoirears qai se derealaieat dap' 
cette anit factice de soixante heures, cti r*  
tant d’infortnpes et cù s'aeoomplir»*-* jL, 
d'héroïsme qu'oa apprend «lÜ »*-'... 
aax yeux, le cœar •**

l ’emotion la plas in-

•- • ...cobson, a cc  iB8titatrieedeStoloiT,voyaBt 
,éi tempête sargir, lleeaoie tou école e t sa met en 
route vers sa demeare avec aa de ses petits élèves. 
Oa v ien t de les retrouver ensevelies dans an petit 
rav in . La pauvre jeune femme tenait eocore en
lacée dans ses bras l ’enfant qn ’ella avait voalu  
protéger. Da sa jnpa re\eTéa,eUB l’avait réchauffé® 
à ses propres risqaes. Da sa m rin  droite, tont en 
enserrant l ’enfant, elle avait saisi sa propre robe 
au-dessous da la  gorge, comma pour se soustraire 
à la strangulation. Mais sar ses lèvres glacées ré
gnait eneore le  dernier sonrire qn 'e lle  ava it dâ 
fa ire à la petite morte,aa moment su{

du marché, ont été snrpns par le  blitxard, aveo 
lears ehevanx e t lenrs voitures, et hommes et bê
tes ont péri dans la  toarmente. Mm e Kuatson, la 
femme de l ’ an d 'eaz,ïa  voulu partir à sa rencon
tre la an it ; le froid l ’a tuée raide à cinqaante paa 
de sa maison.

Ja n’en finirais pas si j e  voulais vous dépeindre 
eette calamité du Nord-Ouest.

Ton t est étrange ie i, même les m ille ûicons toa 
tes spéciales dont oa p^ut y  mourir.

T R I B U N A U X
I .  VIGNEAU DEVANT LA lOUI DE CASSATION

La Gour de cassation, constituée ea conseil sc- 
périaar de la m agistratare, a eateEdn, hier, M .  
V igneaa.

Les déclarations de M. V igneaa ont été dss plas 
concluantes, des plas décisives.

Il a été absolumeat démentcé qae les fliits re
prochés à M . Vigneaa étaient conaas du parqaet 
et du ministère depnis quarante-huit henres déjà, 
lorsqu’il  a été destitué après une entrevue da pro- 
cu ienr général et da garde des sceaux, dans le 
but manifeste 4’empëcher l ’arrestatiou imminente 
de M. -Wilsoa.

Les explicatioBS de M . V igneaa ont prodait n re  
impression telle qu’il  eût été certainement acquitté 
malgré le réquisitoire très violent da precnrea i- 
génèral, si l ’ arrêt «û t été rendu aussitôt après.

Mais on a obtaaa la remise Üa prononcé i  au
jourd ’hui, dans l’espoir de peser isolément sur les 
membres du tribunal.

Néanmoins, i l  est probable qae M . V igneaa 
sera acquitté, où na sera condamné qa 'à la peieo 
la plus m iaime, c'ast-à-dire à la réprimande.

C’est probable, notaounant poar ce m o tif qne 
M . V igaeau a toat prêt un mémoire écrasant tiont 
la commission d’enqaête de la Chambre sara im 
médiatement la isie, ea cas de condamnation tant 
soit peu rigeareax.

Le parqaet, le garda des sceaux, le m inistère 
entier ont tout intérêt à év iter «n e  extrém ité anssi 
redoutable poar enx.

C H O S E S  E T  A U T R E S
A  bord d’nn transatlantique :
Un pa sager se plaint da peu dép lacé  dont il  

jou it dans sa cabine.
—  C’est comme ça, lui d it un v ien x  marin : aa 

large on est toi^ours à l ’étro it I
«

• •
Cneilli dans le fea illetoa  d 'aa  jonm al dn soir :
«  Coraelonp abattit le aotaire d’un coup de 

casse-tete, p n is ils ’em p »ia d e so n  portefeuille et
de sa montre.

*  *** ?ris  soudain d’an étoardissement.
»  Qai de ïo a s , dans an pareil moment, n’a pas 

éprouvé nne seconde de vertige T...*
#

• •
M. de Caiinaux se prasente, hier, an vestiaire 

dn théâtre des Variétés et réclame son pardessus à 
l'oBVieuse.

—  Quel numéro avez-vous?ln i demaadeeelle-ci*
—  Ma foi, j ’ai oublie de le regarder, répond MT 

de Calinaax.
—  Alors ayez l ’obligeaaee de me remettre votre 

numéro.
—  Je r e  demanderais pas m ienx ; mais pour 

ê lre sùr de ne pas le perdre, je l ’a i mis dans la po- 
cba de mon p\rdessas.

L E  M A S S O N
D e n t is te  E x p e r t  

D e n t s  e t  D e n t i e r s  p e r f e e t l o n n é *

R u e de l ’Espérance, 6 , R o u b a ix

l O  c e n t im e s  la  L iv r a is o n  

à  la  l ib r a ir ie d u  «  J o u m a l de R o u b a ix  *

F R A N C E  J U I V E
^DiTlON POPULAIRE ILLUSTRÉE

U n i B D U T B I

3 6 , m e d e rE s p é r a u c a ,  R o u tu d x

E N T R E P R I S E

I T Uü

Spécialement : 
iM a ta îcx  e t  O r a . - v lo r a ;

rOUœilTGRS IT  KtüK Dl VCIIS rzB 2tsi

G au vertn ies ,z in gu erie  etp loxoberic
R 6 p a r a t l t t B 8  e n  t o « s  f ( e i i r e « «

O ra n d e  c é lé r i t é
f i a

ADRESSES COMMERCIALES
d e  R o u b a ix -T o u r c o in g

M ercerie, L in ger ie , Chapellerie e t  d iv ers
•  jo c a x a i.  D « a o o s A tx »  r n a u i  a x o tn . i iu n :T T ,  » ü h  aa 

oka:«dx it «a rsTiTX inmoK, l u  AnaKss» nas pan-
c tp xcx  FooKtiiscacai B’a a n c i . »  r o o a  h u c k k is , LU tasan . 
caAPX LLtaii, r re . S

Fa BHIQVE d e  v it r a u x . — R o b e r t  e «  
J a rd e a ,  bonievard de Cambrai, 12, précédemaeot 
rue Sébastopol. 537
"Mercerie en gros. A la Navette ttor, rua du Viei>- 
Abreuvoir, 7, Roahaix. F o u i ia le i^ h la a k  Arti
cles recommandés : brosserie, cravates, foulard», 
corsets, rubans da toie, cotoas et laines à tricoter. 
Bijouterie deuil et doublé. Dépôt de gilets de chassa 
de Santerre.

A partir da premiar janriar, las magasins sereat 
traniférés rue Nain, n* 6.

Fabrique tlt chapeaux de feutra ttsoit. n « ja  a u 
Soigtaa^, 40, ma Saint-Pierre, angle de la rua d » 
l’Ermitage, Roopaix.___________________________ 51T

P b otoarrap iB le  Elkaan, ma Pellart, 74. Rob- 
baix. Portraits émaillés en tous genres. Spécialité da 
grands portraits an charbon. Photo-peinture, pbotc- - 
miniatura. GratMls portraits pelatt à l'huile depuis 
30 fr. 51»

L iC iaaay, chamgeur, 5à,rue det Onamp». Koubaix.. 
Achat et vente au comptant des obtfg».Uons aux 
bourses de Parit, U lle , Bruxelles, Aavera.Seule mai
aon de cbanM ne r... i— « - i — -------------■

Ailleurs, nn petitgarçon ct une pe{Üe fllle qa i, 
eux aassi. revenaient de l ’éoole, près de Gary, ont 
été trouvés coachés l ’aa  près de l ’aatre, la maia 
daas la main, les yaax v itreux et largement oa
verts  dans la  d ireetlea da  cial.

Ailleors ercore, wpt fermier», qui reTen*iw*

et fêtes exceptés. 520
~~Papiùn at Sacs. — M o a a te ia » IK s a e lta a «w e a ^  
51, rua Daubenton, Raabaix. — Papiers en tona 
genres. _____________________________________ 58S:
~ ebéniste, rue SjunC
Joiicph, 72 bis, Roubaix (prés l'église dea Pères). —  
Fabrique et magasin de meubles en tous genres, ou
vrage garanti. Képarattons de meubles soignées. SiS_____ ^_________ __ «yvâ UCCSe OG9

U e ioan l> «ea *< le , horticultetm é
nouveaux. Arrangement et entretien de jardint et 
narcs par abonnement» ou a la iournée. TaïUa d’ar- 
feres kucbaga et entretien dea pelouses. Arbret efc. 
plantes de toutea espèces. (Fleurs «wupéee, bouquet» 
et couronnes en tous genres.Dépûtdeterre^Bniye^ 
ras et de Purcet de bonne provenanoe.HJtutOtd’é c r j »  
pour être aervi de suite.

ZURICH, compagnie d’assuraocei*. cuntre.le% *2cci- 
denU. Polices individuelles contre les acoiianu d* 
toute m»tar« et eoU«cUvos»v<te garantie <le respoo-
sabilité des patrons.La Compagnie Zurlck a pria part 
au règlement de la catastropha du 5 nove-jibre 
et ella a Indemnisé lea victimes da l ’ex|doaioB du is  
décembre 1884. Elle régie anonelleiDant, à Roubaix, 
prè» de 300 ainlstres, — Direction particulière i  
iH. D a tlao tt, 17, rue Salnt-ytoGeBt-ÿlB-Patil. 5

l»ttn l M otaoré» rue dea Pabrtcaato, tt . Olaââs
pour devanturea de magasina. Utrottarie ea n os . 
Encadrements. Entreprisa da travaux de peiatuaa et 
vitrerie. — ASSURANCEcontre le bjrisOaa glaoaa.534

Le direetenr-gérant : A i w »  k n k x ix . 
loip. AufR*BUËrôuX,rueNeuT*, |7


